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Bi votre digestion
vous fatigue, dé

gustez quelques
‘“peppermints”

  
Nos ancêtres faigalent usage de
“peppermint” comme un médica.
ment contre l'indigestion,

“ JOURNAL BI-MENSUEL.
meme

APOTHEOSE DU COLON A PLESSISVILLE
De brillantes fêtes en l’honneur du colon, — Visite des >

viens, des nicolétains et de Victoriavilliens. LeCet
gneur F, Dupuis, P, D, M, P, I, Magnan, reçoivent les
invités — Bénédiction de la Croix Lafond, =

Discours. — Réjouissances /publiques,

  

Plessisville necevait, dimanche, une nombreuse déléga-
tion venue de la ville des Trois-Rivières, de Nicolet et de Vic-
toriaville. |

Pour la circonstance, Plessisville s'était faite plus accueil-
lante que jamais. Les décorations du meilleur goût ornaient
rues et demeures, enjolivant ainsi tout ce que Ja nature a dé-
jà accordé de beau et de gracieux à la ville centenaire. Il y
avait dela joie dans le ciel beau et serein, radieux sous un
soleil brillant. Cette joie se réflélait sur tous les fronts, jusque
dans l’intérieur du magnifique temple, où Mgr Dupuis, P.D,,
dans une chaude allocution, souhaita la bienvenue à tous, sur
les deux heures et demie. Dans son discours, Mgr Dupuis ex-
pliqua pourquoi il avait voulu, de concert avec les organisa-
teurs, faire participer à la fête les nombreux assistants à la
présente cérémonie. À l'occasion du centenaire, dit-il, Plessis-
ville ne veut pas oublier ses origines, ses illustres ancêtres,
Elle se souvient que les premiers rendus au champ d'hon-
neur, Celui de la colonisation, venaient de La Baie du Febvre,
de Nicolet, des Trois-Rivières, de St-Grégoire, de Bécancourt
et de Gentilly. Ce sont les fils de ces pionniers qui sont ao-
courus à l'invitation du comité; et Plessisville, honorée de
leur présence, les reçoit avec reconnaissance, comme des fils
de la famille,

Le salut du St-Sacrement couronna ce premier article du
programme. L'artiste abbé, Alphonse Tardif, était aux orgues,
uinsi que l’artiste trifluvien Monsieur Thompson.

Au sortir de l'église, on se rendit processionnellement à
la ferme Jutras, où le premier arbre fut abattu Îl y a cent ans,
par ce brave colon Jean-Baptiste Lafond, originaire de La
Baie du Febvre. Là, sur un coteau élevé, à cinquante pieds du
chemin du roi, était érigée une croix robuste en granit, qui
rappellera aux générations futures le souvenir du héros Jean-
Baptiste Lafond, .

"Avant de bénir le monument, il y eut discours par MM. P.
I. Magnan, président du comité; E, Beauchesne, maire de la
paroisse; Thomas Cloutier, fils descendants de l'une des plus
anciennes familles des Bols-Frances, et Mgr Dupuis,

Toutes les allooutions furent remarquables par le souffle
patriotique qui les inspirait. Les lecteurs trouveront en page
2 de ce journal le texte du remanquable discours prononcé
par M, Thomas Qloutier, fils, un jeune outlivateur intelligent,
qui peut'facilement passer du manchon de la charrue à la jplu-
me, Nous le félicitons de son travail.

Au moment de la bénédiction de la croix, la philharmonie
La Salle, des Trois-Rivières, joua le “O Canada”, dont les ac-
cords prenants et puissants portèrent au loin l’immortel sou-
venir du premier colon de Plessisville, Jean-Baptiste Lafond.

Lie soir, ] y out, sur le terrain de l'exposition, pageants,

menuets et concert par la philharmonie La Salle,
C'est un nouveau et beau chapitre des fêtes du centenali-

re qui vient de s'éorire. I] ornera les pages de l'histoire régio-
nale, et fera honneur à la ville de Plessisville, qui sait si bien
se souvenir de ses origines et de ses fondateurs,

La Société des Artisans Canadiens-Français
Facteur de prospérité nationale,

La Société des Artisans Canadiens-Français a lancé dang
la région des Cantons de l'Est, une grande offensive de reoru-
tement qui durera tout le mois de juillet. Le succès de cetle
offensive est dore et déjà assuré et nous devons nous en ré-
jouir tout partioulièrement,

De fait, oette société & traversé la crise actuelle sans que
son prestige en ait souffert le moindrement, car on peut dire,
sans exagération, que les événements n'ont servi qu'à démon-
trer aveo encore plus d'éclat, la position exceptionnellement
importante qu'elle occupe dans les affaires de notre existence
ethnique. Elle à été et ne cesse pas d'être une fidèle et intel-
ligente collaboratrice dans l'oeuvre de le
le, en même temps qu’elle accorde une entière protection aux

intérêts de ses assurés et de leurs familles.
La Société des Artisans n'est pas une entreprise purement

commerciale ni une société à profits pour quelques privilé-
giés, elle est l'oeuvre de tous ses membres qui, par leur action
énergique, par les sacrifices volontairement consentis, contri-

buent à son développement, et reçoivent d'elle en retour, une

protection bienfaisante ainsi qu’une influence efficace.
Elle est une société mutuelle astreinte aux mêmes obli-

gations légales de sécurité que les compagnies commerciales

avec la différence que tous les profits réalisés vont directe-

ment aux assurés eux-mêmes au lieu d’aller d'abord aux ac-

tionnaires.
Tout en s'étant toujours efforcée de lui conserver son ca-

ractère de société vraiment fraternelle, car c’est l'éclosion
magnifique de l'idée chrétienne qui fait le fond de la mutua-
lité, la direction n’a jamais perdu de vue la nécessité d'asseoir
ses finances sur des bases permanemment solides, ce qui lui
permet maintenant d'offir tous les systèmes de protection les
plus modernes sans charge exessive.

Comme c’est par l'épargne et la prévoyance que nous

croyons qu'il soit possible d'assuner l’avenir économique et
national de nos compatriotes en ‘les intéressant au progrès de

leurs propres oeuvres: unique secret de la survivance el du

développement de notre intégrité française el catholique, nous

encourageons fortement les nôtres à s'enrôler sous l'égide de
celte grande et puissante institution nationale.

 

Première messe de l’abbé Ls-Alexandre Proulx

Familles et paroissiens en joie. — Imposantes cérémonies. —

Son Excellence Mgr Brunault préside. — Discours et

Vo banquet

‘Bacerdoce chrétien, 60 sublime mystére,

“Pu rends I'homme plus grand que les rois de la terre,

“Dont l'empire ici-bas n’est que pour quelques jours;

“Car aux portes du ciel où Dieu nous éternise

“Le diadéme tombe et le sceptre se brise,

“Mais le Prétre est Prétre pour toujours!”

M. et Mme Zéphirin Proulx, de La Baie du Febvre, vien-
nent d'avoir le grand honneur et l'indicible joie d'offir a I'E-
glise le cinquante-deuxième Prêtre natif de La Baie. /

C’est un nombre très respectable. Il prouve qu'à La Baie

si la fertilité et la richesse du sol sont à peu près incompa-

rables, les vocations religieuses y fleurissent, s'épanouissent
avec une abondance des plus enviables. ,

Monsieur l'abbé Louis-Alexandre Proulx eut le privilège

Feu DameHébert
Mme Phil. N. Hébert née Lydia

Houle, décédée subitement à sa de-
meure, le 14, et inhumée le 17 juiu,
âgée de 62 ans,

Etaient présents aux funérailles:
son époux, M, Phil. N. Hébert, ses
enfants: Mlle Marie Hébert, Mme
Octave Vaillancourt, née Alice Hé-
bert, MM. Uldéric, Adrien, Alfred,
Angèle, Camille Hébert, Frère Jean-
Charles, né Paul-Emile Hébert, Mlle
Florence Duhaime, Béatrice Benoit,
son frère et belle-soeur; M. et Mme
Arthur Houle et leur fille Thérèse,
de St-Wenceslas; son gendre, M, Oc-

Mme Philippe Bourque, Mlles Yvou-
ne et Alice Bourque, tous de St-Gré-
goire; M, et Mme Albert Thibodeau,
Mme Vve Nap. Thibodean, M. Alex-
andre, Mlle Thérèse Thibodeau, M.
et Mme Philippe Hélie, M. Joseph
Bergeron, MM, Rodolphe et Annette
Hélie, tous de St-Wenceslas; Mme
Vve Gédéon Hébert, MM. Thuribe,
Armand, Laetitia Hébert, M, Pierre
Bergeron et son fils Zéphirin, de St-
Célestin; M. John Hébert, M. et
Mme Joseph Hébert, M. ot Mme E-
mile Bussières, M. et Mme Albert
Lemay, M. et Mme Roméo Aubry,
de Ste-Eulalie; M, et Mme Alexan-
dre Gaudet, député; M, Wenceslas
Thibodeau, Mme Vvs Nap. Bussie-
res, M. Rémi et Mlle Irene Bussid-

COMTES DE NIOOLET ET D'YAMASKA

NICOLET, VENDREDI, 24 JUILLET, 1935. Le

rospérité nationa-|

tave Vaillancourt, de Newport Cen-
tre, Vt, sa belle-fille, Mme Adrien
Hébert, née Eva Latrenière, de St-
Wenceslas; des cousins et cousines:
M. Luc Thibodeau et son fils Emilien,
M, et Mme Arthur Thibodeau, M. et

res, tous d'Aston; M. Heuri-Georges,
Mlle Henriette Poirier, Mlle Cécile
Lefebvre, de Bt-Wenceslas et un
grand nombre de paroissiens.

Conduisaient le cercueil: MM.
Edouard Lupien, de Ste-Eulalie;

meme

 
d'être ordonné dans Sa paroisse natale, dans ce temple magni-
fique et grandiose où le parfum de la prière enivra ses jeunes
ans, Il reçut l’onction sainte dimanche, 14 juillet, devant tou-
te la paroisse réunie et un nombreux clergé. L'Évêque consa-
crateur fut le vénéré et toujours aimé Monseigneur J.-S.-H.
Brunault, père heureux qui voit, chaque année, la vigne du
Seigneur grandir et les ouvriers de la sublime moisson se
multiplier. Il adressa des paroles émues à la foule des fidèles
enchantés et ravis du spectacle grandiose qui se déroulait
sous leurs yeux, M. l'abbé Emile Lauzière donna le sermon de
circonstance.

Lundi matin, à neuf heures, le nouveau lévile monta, pour
lu première fois, les degrés de l'aulel, devant lous les mem-
bres de sa famille réunis, de nombreux amis et plusieurs pa-
voissiens, L'orgue, dans des accords harmonieux, scanda les
premiers pas du célébrant. Des chants pieux coururent sous
le parvis sacré comme des ondes divines. Le programme mu-
sical avait été préparé aveo soin par M, Antonio Elie, MAP,
qui fut l'un des solistes aveo Mlle Irma Charland, de Pawtuc-
kel, RI, M. l'abbé Vanasse, du Séminaire de Nicolet, A l'Elé-
vation, Mile Colette Proulx, soeur du nouvel Ordonné, exéou-
ta au violoncelle, avec beaucoup d'âme, le Largo de Haendel.

À l'Evangile, M. l'abbé Georges Désilets, ancien vicaire à
La Baie, aujourd'hui Curé à St-Samuel de Horton, dit fort élo-
Juemment ce qu'est le Prêtre el sa mission dans le monde.

, Puis vint le moment solennel de la première Consécréa-
tion où, pour la première fois, le Dieu du ciel descend sur la
terre à la voix de son Prêtre, Minute mystérieuse, indéfinis-
sable, mais que la foi nous montre dans toute sa sublime vé-
rité,

A la fin de l'Office, le nouveau Prêtre s'avanga vers la
nef, les mains chargées de promesses et de bénédictions, Les
arents s'agenouillèrent tour à tour à ses pièds, et ensuite,
ous les assistants,

Pendant que la main du lévite traçait dans l'air le signe
auguste de notre rédemption et déposail ses mains saintes sur
la tête d’un chacun, les vers du révérend Père De Laporte nous
revinrent en mémoire,

Le main du Prêtre, main bénie,
Main visible du Tout-Puissant,
Baptise, absout et communie!
Par elle, en nous, le ciel descend,

J
.

_

Bile soutient, elle pardonne,
Bille affirme la vérité,
Comme elle reçoit, elle donne;
C'est la main de la Charité,

La main du Prêtre, oh! qu'elle est belle!
Quand elle appuie un front contrit!
Quand elle courbe un front rebelle,
Au joug léger de Jésus-Christ!

La main du Prêtre, oh! qu’elle est doucel
Elle aide, elle enseizne à souffrir,
damais cette main ne repousse
Une douleur qui veut guérir,

La main du Prêtre, oh! qu'elle est forte!
L'enfer tremble sous cette main,
Qui du ciel nous ouvre la porte,
Comme elle en ouvre le chemin. : 1

A midi, un banquet somptueux, offert par la famille
Proulx, réunissait tous les parents au couvent des révérendes
Soeurs de l'Assomption. La salle spacieuse, artistiquement dé-
corée, pouvait recevoir confortablement les cent convives qui
s'y réunirent.

C'est le Curé de la paroisse, M. l'abbé Henri Belcourt, qui
présida avec lact et doiglé les agapes. Aux membres de la fa-
mille étaient venus s'ajouter quelques invités d'honneur: M.
Antonio Elie M.P.P. el Madame Elie; les trois maires des mu-
nicipalités et leurs épouses; le notaire et Mme U. Fréchette,
M. et Mme Rosario Lefebvre, Mlle Alberline Martin, de Nico-
lel; les confréres de classe de M. l'abbé Louis Alexandre
Proulx, plusieurs membres du clergé.

Le menu était exquis el très abondant, symbolisant la dé-
licatesse el la générosité de ceux qui l'offraient, le servic par-
fait était rendu par les cousins ct cousines de l'Ordonné, sous
la direction des révérendes Soeurs de 1’Assomption,

Les discours furent nombreux et éloquents. Prirent tour
à tour la parole: Messieurs l'abbé Henri Belcourt, Louis Alex-
andre Proulx, le chanoine Bourgeois qui parla au nom dê
l’'Alma Mater, l'abbé Ernest Proulx, au nom de la famille
Proulx; Antonio Elie, M.P.P., au nom de l'Etat; l'abbé George
Désilets au nom des, anciens vicdires; le Rév. Père Clovis Bois-
vert, des Missions Ftrangères, au nom des confrères de clas-
se; et Camille Duguay, au nom de la famille Gouin. La note
lominante des discours fut de traduire la joie pour la famille,
pour la paroisse de compter dans leurs rangs un prêtre de plus.

Une réception intime réunit ensuite les convives à la ré-
sidence de Monsieur et Mme Zéphirin Proulx, où s'écoulèrent
et dans le chant et la musique les dernières heures de cette
belle et.grande journée.

Et maintenant, bien-aimé nouveau Ministre du Seigneur,
poursuivez en paix votre noble mission. Grandi par 1'onction
sacerdotale, allez à la conquête des âmes d’un pas ferme, as-
suré et résolu. Regardez l'avenir avec enthousiasme et con-
fiance, car Dieu vous réserve de grandes choses. Du haut des
marches de l'autel, regardez avec bienveillance tous ceux qui
dans la plaine, continuent à vous aimer.

De votre beau jour d'Ordination, des émotions saintes de
votre Première Messe, faites la part de Dieu et aussi celle-des
hommes. De toutes ces joies, de toutes ces minutes délicieu-
ses, faites une gerbe d'or. Portez-la souvent à votre coeur, a-
fin que son parfum vous rappelle notre souvenir au Memento
de votre messe quotidienne.

Longue vie et fructueux sacerdoce!

Camille DUGUAY. 

   

Un Rubby Truck dual Whell

Un International Truck 1929

Portait la croix: Frère Jean-Charles,
né Paul-Bmile Hébert; Portalent le
cercueil; MM, Uldéric, Adrien, Al-
fred, Camille Hébert, ses enfants, M.
Octave Vaillancourt, son gendre, M.
Arthur Houle, son frére, Mlle laisse
pour pleurer su perte, son père, M.
Amédée Houle, son époux, M, Phil.
N. Hébert; ses enfants: Mlle Marie
Hébert, de New-London; Mme Oc-
tave Vaillancourt, née Alice Hébert,
de Newport Centre, Vt.; Mlle Angè-
le Hébert, M. Uldéric, de Claremont;
Adrien, Alfred, Camille, Frère Jean-
Charles, des Frères du Sacré-Coeur,
d'Arthabaska; Trois frères: M. Ar-
thur Houle, de St-Wenceslas; M, Kr-
nest Houle, de Lawrence, Mass.; M.
Emile Houle de Detroit, Mich. une
soeur, Mme Eva Wilson, de Boston,
Mêss.; un gendre, M, Octave Vail-
lancourt, de Newport Center, Vt;
une belle-fiille, Mme Adrien Hébert,
née Eva Lafrenière, de St-Wences-
las; ses petits-enfants: Patrick et
Benoit Hébert, Emile, Hélène, Lu-
cien, André Vaillancourt.
Sympathles:

M, le curé V.-E. Lemire, de St-
François du Lac; M. et Mme Ernest
Houle, de Lawrence, Mass.; M. Jo-
seph Duhamel, de Providence, R. I;
Révérende Soeur Marien, des 88, de
la Providence, de Burlington, Vt;
M. Josaph Paquet, de West Bhanzey,
N. H.; Mlle Victoire Hébert, de
Keene, N, H.; M, Athanase Hébert,
de Langlade; M. et Mme Léon Ber-
geron, M. et Mme Joseph Bergeron,
M. et Mme Georges Bergeron, de
Shawinigan; M, Oscar DéMets, mar-
chand, de Ste-Bulalie; M, Arthur
Gaudet, M, Luc Bergeron, Mme
Vve Nap. Aubry, M. Willie Lemay,
également de Ste-Eulalle.

MARIAGE NOEL - HEBRRT

Mercredi le 3 juillet eût lieu en
notre église paroissiale le mariage
de M. Léonidas Noël, plombier, file
de M, Philias Noël, cultivateur, el
de Yvette Hébert, fille de M, Philip-
pe Hébert, cantonnier, Les pères
respectifs des époux servaient de
témoins.

Agissaient comme garçon et fille
d'honneur, M. Henri Noël, frère du
marié et Mlle Rita Hébert, soeur de
la mariée. La bénédiction nuptiale
leur fut donnée par M. l'abbé 8, Bi-
baud, curé de la paroisse.

Les jeunes filles du village firent
les frais du chant. De belles mar-
ches furent jouées par notre orga-
niste Mlle Aline Labranche. Après
la cérémonie, tous les invités se
rendirent prendre le déjeuner chez
les parents de la mariée, Les chan-
teuses se joignirent à eux pour y
prendre le vin.

Prirent part au déjeuner: M. et
Mme Léonisdas Noël nouveaux ma-
riés, Le Rév, Père Rousseau des
Oblats Marie Immaculée d'Afrique,
M. et Mme Philippe Hébert, M. Phi-
Has Noël, M, Henri Noël, Mlle Rita
Hébert, M. Lucien Noël, Mlle Mar-
the Hébert, M. Armand Noël, Mlle
Blanche Montembeault, de St-Louis;
M. et Mme Adrien Fréchette, de St-
Wenceslas; M. et Mme Eloi Hébert,
M. et Mme Raoul Héhert, M, et Mme
James Arsenault, M. et Mme Joseph
Hébert, M. et Mme Gracien Aubry,
M. et Mme Donat Pelchat, de Prin-
ceville; M. Georges Ayotte, de Da-
veluyville; M, Walter Rousseau, de
Ste-Monique; M. André et Jean-
Paul Hébert.

Le déjeuner fini, le Père Rous-
seau, fut invité à adresser Ja paro-
le, 11 s’y rendit avec plaisir. On s’a-
musa jusque vers deux heures de
l’après-midi pour se rendre ensuite
chez les parents du mariée, à St-
Louis de Bland. où là aussi les at-
tendait un succulent repas. Plu-
sieurs parents et amis s’y rendirent
pour prendre part au plaisir dont
tous garderont un bon souvenir,

Les nouveaux mariés reçurent de
nombreux et riches cadeaux.

Que nos meilleurs voeux les ac-
compagnent toujours.

M. et Mme Eloi Hébert, ont
l'honneur de faire part à leurs pa-
rents et amis la naïssance d’un fils 
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Grande Vente de Chars Usagés

Un Dodge, coupé de luxe 1933: ..

Un Dodge, Sedan régulier +030 .. .

Un Chevrolet coach 1020 .. .. .. ..
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Camille DUCUAY,Dir.-Prop.
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i Cartes Professionnelles i

 

. 4475.00

. 4200.00

. $125.00

Honoré Grenier
B.A, LL L, GR,

AVOCAT

Nicolet, P. O.

Sec. des Oommissaires Oivils

== Diocèse de Nicolet

Un Plymouth Sedan 1920 .. .. .

Tous ces chars sont en parfait ordre, portent le gu-

ranti du garage et une licence 1985,

 

Ne manquez pasl’occasion de vous acheter un char à
bon marché, C’est une occasion unique. l’rofitez-en.

GARAGE ROLLAND LEMIRE
NICOLET.

 

. $150.00

Long Whelbase 1832, $500,00

 

 

J-Alired Gaudet
AVOCAT

Cee $125.00

  
    

  

NICOLET

 

 

RUE NOTRE-DAME
TEL. 160

Pal4. Trskan
Avocat — Barrister

Nicolet, P, Q.
 

 

Henri R. Dufresne
L.L.B.

NOTAIRE

Syndio autorisé de la Toi
de faillite

Rue N.-Dame

Léo, René, l’arrain et marraine: M.
et Mme Philippe Hébert, grand'pa-
rents paternels de l'enfant, Porteusu
Mlle Rita Hébert, tante,

 

LI) SPORTY

 

Le club de Lulle-molle “Manoir Nicolet
Garon’ est nllé rendre visite au
club ‘’Pharmacie-Garceau” de Drum-
mondville, Notre club est revenu
avec une éclatante victoire au score
de 8 à 6.

Bilby du Drummondville retira 6

   
Casier postal 233 J-Arthur Désiletshommes de la boîte et Quirion du

Manoir Garon” 3 hommes; Miller
de la ‘Pharmacie Garceau' Frappa
pour le circuit L. Forcier du “Ma. BA, LLB.noir Garon” frappa un 2 buts, Notaire

Jacques Trahan ot I, Lefebvre
furent les étoiles du “Manoir Qa-
ron’ tant au bâton qu'au champ.

DHTAIL
Man, Garon 0 0 0 3 0 0 1 2 2—8§
Ph, Garceau 0 1 1 0 310 0 0—5

 

Rue Plessis, Nicolet, P. Q:

 

BATTERIES
 

Manoir Garon R. Gauron et L
Quirion.

armarcie Garcoau L, -
mann et T, 8ilby, Fonmer

ARBITRES
Guilbault et Brassard,
La semaine dernière dans la 1l-

gue de la cité de Nicolet, lo "Ma.
noir Garon” ua vaincu le “Garage
Lemire” par 12 à 5 et le Café Le-
i a défait le “Jean Nicolet” par

Dimanche dernier, après un beau
ralliement, le “Manoir Garon’ à
triomphé de l'A.C.N. au score de
10 à 8, Le lanceur Quirion a retl-

Tél, 85 - 2 Casler P. 180

Gérard Boyer

Notaire

Greffe; J. C. 11. Laflamme

Rue Léon XI, Nicolet, P, Q

 

 

 
 

ré 8pommesdeie boîte et a trap-|l Rue Panet Tél. Local

°

Dr H. Chatillon
Dentiste

B. A. L.O.D, D.O.D,

En face de l'hôte] de ville

Nicolet, P. 0
 

 

Tél, No 163

Dr J.-N. Demers, M.D.V.
Médecin Vétérinaire

Rue Plessis
Nicolet, P. Q.

 

  
  ImperialTobaces CompenofConcierLimised

LOGOreDAA

J-A. Simard

The North Américan Life
Assurance Co.

Jean.-A. Pellerin
NOTAIRE

ST-WENCESLAB, Gérant de district.

Co. Nicolet, Victoriavill

» ‘ C aville
Prêts Hypothécaires et Nicolet

Assurances, Feu, Accidents et

Automobiles, Formation de

Mociété, Successions.
  

Lisez et faites lire
LE NICOLETAIN

=
 044004044040

 

TELEPHONE 170

DOCTEUR PAUL-MARC ST-PIERRE
MEDECIN-CHIRURQIEN

Ex-chirurgien-assistant A l’Hôtel-Dieu de Montréal.
Ex-assistant professeur d'Anatomie à l'Université de Montréai.

Chirurgien à l'Hôpital du Christ-Roi de Nicolet.

RUB BRASSARD, —_—— NIOOLET, P. Q.

 

TELEPHONE 81

DOCTEUR GEORGES-ETIENNE ROY,
Ex.Etudiant de l'Université de Paris

SPECIALITE: Chirurgie générale, Urologie, gynécolegie.

Chirurgion à l'hôpital du Chrlet-Rol de Nieciet

RUN NOTRE-DAME, = esas NIOOLET, P. 
  baptisé sous les noms de Joseph,
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LE NICOLETAIN, MERCREDI LE 24 JUILLET 1935,

Un moyen simple, facile, de pratiquer l’économie profitalile, et de se libérer de tous soucis,
sans charge excessive c’est une police dans

LA SOCIETE DES ATISANS
CANADIENS-FRANCAIS

— FONDEE

VIE, ACCIDENT, MALADIE, INVALIDITE, RENTES VIAGERES.

EN 1876 —

Catéchisme: Prix offert par M.

J-Marc Michel

4e Année

Prix de concours: Médaille offert

par M, M.-F. Alain décerné à M.

Omer Fournier,

DIPLOMES

Les élèves dont les noms suivent

ayant complété le cours d’études de

L’Académie et subi, avec succès,

l’examen de fin d'année, ont été ju-

gés dignes d'obtenir le diplôme que

délivre cette institution.

1—Armand Bédard

2—Jean-Paul Lemiaux

89.6/34%
88.7/34

commander votre médecine à mes

amis et connaissances. J'étais mala-

dive depuis 1924 et je sais ce que

le Novoro du Dr Pierre a fait pour

mol. Pendant quatre ans je consul-

tai les docteurs et dus aussi subir

une opération mais ma condition ne

s’améliora pas. Je fis alors l'essai

du Novoro du Dr Pierre et je fus

bien surprise après l'emploi de

quelques bouteilles. Depuis ce temps

nous prenons régulièrement le No-

voro du Dr Pierre dans notre fa-

mille. Ma fillette de 15 ans était

bien ennuyée par des boutons mais

—

ils ont disparu depuis qu’elle prenà
du Novoro, Mon mari, lui ausgi
prend une cuillérée de Novoro cha-
que soir.” Le Novoro du Dr Pierre
tonifie les fonctions de l'estomac,
améliore la digestion et augmente
l'appétit; il règle aussi les intes.
tins. On ne peut le trouver dans les
pharmacies car il est seulement
fourni par des agents locaux, ds.
signés par Dr Peter Farhrney &
Sons Co, 2501 Washington Bivd,,
Chicago, Ill. ’

Livré exempt de douane au Cana-
da. 

Société mutuelle astreinte aux mêmes obligations légales de sécurité que les Compagnies commerciales, 3—Georges Lenneville he SPPPEIIITHLDIOTOI000040000
Et A 4—G-Henri Gouin 86.15/34

|

LHHHHHHHSSESSH0SEHOSS ’IE IN 3 ; TE, RENTES VIAGERES ]VIE, ACCIDENT, MALADIE, INVALIDITE, T a 5—Gérard Amiot 82.30/34 Les vrais amateurs de crême à la glace demandent
Li

toujours

SHERBROOKE ICE-CREAM MILK
Demandez-la dans nos restaurants à Victoriaville,

 

  
La plus forte institution canadienne-française d'assurance sur la vie, en Amérique.

modernes et les

Tous les bénéfices réalisés,

Assure les hommes, les femmes et les enfants, depuis $100.00 jusqu’à $10,000.00, d’après les systèmes les plus
plus avantageux.

au lieu d'être distribués à des

actionnaires, vont directement aux assurés eux-mêmes.   
Les élèves dont les noms suivent

ont obtenu le Certificat d'études pri-

maires, autorisé par Le Comité Ca-

tholique de l'Instruction Publique

de la Province de Québec.

Sur 18 élèves en Ge Année, 18

ont obtenu ce certificat.
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. ‘és: Fonds ace és: 1—Raymond Duguay 84. %Assurance en vigueur: "so500 "00s $14 500.000 00 2—Jean-Marc Kirouac 88.3 “LA GRIPPE" MAUX DE TETE...oo
. , , .550,000,000,00 “10 verpeel Sos Pour combattre rapidement La Grigp, mal dgdent mal do. > Ip ON - * lle, la rièvre, les rhumes, les douleurs de rhumatismes ou dePour informations s'adresser ; M. GERARD BOYER, N.P. NICOLET P. Q. 4—Roch-Laurent Poulin

|

828 roiess Tiger po tablettes.
ns 6—Roger Couture 83.3 . ; .

_ 2 -C'est ce sentiment qui fait des ne. 8—Rolland Auger T9. =SURIPEMIS

SO

IIIS di héros, eL qui donne à l’homme ce| Que le souvenir de ces pieux ou-| 9—Qaston Beaudet 79,1 oo3 exte u ISCOUTS pro- courage indomptable qui le rendjvriers du sol que nous foulons, ne 10—Pierre Brisson 79. Refusez les substituts. Les Névralgol sont recommandées par3 RONA plus fort que la mort, amour du| parte pas de notre mémoire. Ils ont 11—Ernest Gagné 18. les médecins. Se vendent 25c la boîte partout, ou à La Cie des Re-* CO sol natal se retrouve partout, sous

|

été nos devanciers; ils nous ont dog- 74.9 modes Faguet, 100 Côte de la Montagne, Québec.3 ry noncé par . omas les glaces du pôle, comme dans les

|

né l'exemple de n'éuergie de la vail-|12—Roger Métivier 4, ,$ HOTEL . déserts brûlants de l'Afrique. lance, du pur patriotisme. . 13—Raymond Hébert 73.9 !x . : 2 Mais c'est chez l'homme civilisé,

|

Admirons-les imitons-les, et ne 14—Raymond Dubuc 79.4 — — REPARATIO3 Coin des rues Cloutier, fils, cultiva- et surtout chez le véritable chrétien, |nous bornons point à une simple ad- 15Richard Dubois 69,9 CLAVIGRAPHE VENTE NS+ ste-Catherine el Guy .. que ce sentiment est admirable, miration. Prouvous par nos actes i 69.6 : -CO Te © d Pl I Qu'il nous suffise de dire que|que nous compreuons, que nous ap-|16—Faul-Emile Simoneau ' UNDER+ MONTREAL teur ê 8SSISVI €, c'est ce qui rend l'homme au coeur

|

précions l'oeuvre par ekcellence que 17—Guy Paradis 69.2x Canada : généreux, capable des plus grands|ces chevaliers du travail du sol on 18—Jean-Marc Croteau 68.7 ,+ CL à a A ent Lafond dévouements, et des plus grands sa-|accomplie dans notre région pour le|” N. MARTINEAU & FILS© (Voisin du lhédtre His alt monum crifices, bénilice de la patrie et de la colo- DE 1019 Rue Bleury, Montréal,& Majesty's) —_— Ce west pas seulement sur les|nisation, ACADEMIR SAINT-LOUIS+ Prix: Monseigneur, champs de bataille et daus la vie| Marchons vaillamment, courageu- GONZAGUR,¥ | . : P eusieurs les abbés, des héros que le patiotisme put ad- Solent, ans les sentiers tracés par Concours de fin d'année, 1985 Tél: Magain 711 Tél; Rés, 2032© Chambres simples, Mesd Messieurs mirable, ce n'est pas là qu'il est le|nosancêtres, se Année :$ à partir de $1.50 el plus. Mesdames, WH ,__ |plus sublime, Conservons pieusement dans nos 2 J ° -.3 ul bres double Un siècle s'est écoulé depuis l'ar-| 11 y a un autre champ d'honneur |coeurs l'amour du sol natal. Les pa-| ! — Armand Bédard,

2

— Jean- ® cheleau & Fils+ Chumbres ou ès rivée du premier colon de notre Pa- moins brillant, mals plus méritoire|roles, les écrits peuvent bien chan-|Paul Lemieux, 3 — Georges Lenne- V1 e O ; "GRA$ à partir de $2.00 et plus. roisse, i Jeau-Baptist où la patrie appelle ses enfants, jter la noblesse, la grandeur de lalville, 4 — Georges-Henri Gouin,* Sui Ce fut en 1836 que Jean-Baptiste |c'eqt Ia conquête par le travail, de|culture de la terre, mais le déve- 2 ,[+ Bulles, le $4.00 eb plus, &|Lafond vint se bALir une cabane en|yon so} encore inhabité, et ga mise loppement véritable de la colonisa-|® Gérard Amiot. Chapeaux et Fourrures* à pal Ir de Pi. © P ‘ bois rund, et se fixer à l'endroit où en valeur. tion ne s'effectuera réellement qu'au 7e Année
+ Gea. V. GREEN, est érigé le ourul que NOUS! Oui, le défrichement, et l'exploi-|moyen de la hache et de la charrue 1 — Roch Daveluy, 2 — Gaston | : Gros et Détail& ecteur-aé & jinaugurons aujourd'hui, tation des ressources d'un pays, sur-| Respect, honneur et gloire a Beauchesne, 3 — Roger Fortier$ Directeur-gérant Co fut Lafond qui, en dépit deltout d’un jeune pays comme le nô-[tous ces hommes vraiment patrio- 4 — Raoul Longval '|§ 1376 rue Han,% grands el de nombreux obstacles, !tre, encore couvert d'immenses fo-|tes, qui fürent les propagateurs de ' SHOIIEEOOES40640 446645-H066 40 HHHHHHHH0H6E 4aetes [par son courage, et sans aucunelréts, demande des sacrifices Dlus|la lanue française et de la religion 6e Annéeprotection, a tracé la route aux AU-lhéroïques que ceux qu’il faudrait|catholique dans un territoire desti-| 1 — Robert Hamel, 2 — Rogertres. pour repousser l'ennemi envahis-|né à être anglais et protestant.
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; 6°L’HEMOGENOL tie le cherede bi, pourmieux juur iis,os a.mgTenecolons08, _ ptt Devoi, à — Por Damase Champagne, gérant, $nourrir leur famille, souvent assez! Si celui qui fait croître deux brins . ot ~— r Fournler 3en nombreuse, et aussi servir, la D8-|d'herbe, lh où un seul était produit, [@.H- et de M. Georges Cantin, |P#Nd Fortier, 3

—

Omer Fournier, VIOTORIAVILLE 4.$ FAGUET trie. [get uu bienfaiteur publie que de- |Prés. Je pesaul Auger, 6 — Jean- 4Parmi les colons courageux qui|vong.nous donc penser de ceux qui Commission scolaire ouls Dubuc.¢ “Qui produit du sang” méritèrent de la patrie, nous pou-lont donné à la colonisation et à l’a- on 3e Anpée AŸ (Sous formes Pilules ou fons compter eldétientLe pha- griculture, toute cette belle partie Prix spéciaux ; 1 — Marcel Hamel, 2 — Jean-$ liquide)

3|

lungedebravesdétrie Oreaulala des cantons de T'est que l'on appelle ge Année Mare Croteau, 3 — Adalbert Mori,3 5 À les Bois-France. Uxcelleuce: Médaille offerte par — -
{ pour convalescences, faibles-

J

|hordent le majestueux St-Laurent,| | en avait couté, à ces hardis dé- | 0. Mitot décernée à M 4 — Donald Rodrigue, b Ray‘+ ses, anémics, crolssances a pour s'enfoncer dans la forêt bra-|fricheurs de s'éloigner des lieux té- Bed à ot décernée + Armand( ooo Baril,4 ficiles, épuisemonts nervoux, vant la misère, l'ennui, l'isolement. Moins de jeur enfance, de quitter ar vo Se Année B$ œ sulte itsopera. Oui les découvreus et défricheurs|jeurs parents, leurs amis, leurs vol-| Catéchisme; Crycifix offert par M.tions, d’affaiblisseme
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Les Capsules Antalgine J
maltrisent les maux
detête, névralgies, rhu-
mes, lagrippe, douleurs

riodiques,etc. Faciles
prendre—plus solu-

bles que les tablettes. Q
En vente partout jd
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néral, Les médecins considè-
rent L'HEMOGENOL FAGUET
conume le plus nctif des re-
constituants pour adultes ou

 

   

 

Aussi, à peine dix années s'étaient
écoulées que déjà d'autres vaillants
colons s'étaient enfoncés plas avant
dans la forêt.

Nous devons donc un sincère té-
moignage de vénération et de res-
pect, à ces braves défricheurs que
fürent J.-B. Lafond et ses imitateurs
aux premiers jours de l'établisse-
ment de notre petite colonie, et &
tous ceux qui dans la suite marchè-
rent vaillamment sur leurs traces,

lls farent les véritables ouvriers
de la colonisation, ;
De cette importante, sublime, et

patriotique oeuvre de la Colonisa-
tion, ils fûrent les artisans pratiques
en utilisant la hache, et en tenant
les manchons de la charrue, Ils
n'attendaient aucune subvention des
gouvernements, ils travaillaient sans
trève et sans relâche.
Leur unique ambition était d'a-

des Bois-l’rancs fûrent des patriotes
dignes de ce nom.

Le patriotisme, c'est l'amour de
son pays, le dévouement à la terre
où l'on & vu le jour, c’est cet atta--

seur, à cause de l'isolement, des pri-
vations prolongées auxquels jl faut
se soumettre pour les accomplir,

Le courageux pionnier de la co-
lonisation a certainement autant de
droit à la reconnaissauce de son
Pays que le plus vaillant soldat,

Si le soldat fait respecter son
territoire, l'autre l'en met en pos-
session après l'avoir fertilisé de ses
sueurs et quelques fuis arrosé de
ses larmes.

Aussi le courageux colon a-t-il
besoin des secours et des Consola-
tions de la religion, ainsi que de
l'aide efficace ge tous les gens bien
Densants pour le soutenir dans son
dur labeur, et sécher ses larmes
dans les moments d'épreuve et de
.découragement,

Ses consolateurs, furent les mise
sionnaires, dont plusieurs, poussa-

sins avec lesquels {ls avalent passé,
tant de moments de joie et de bon-
heur, de se décider à ne plus se
voir réunir dans la vieille église de
leur paroisse, si pleine pour eux de

Nos pères étaient convaincus que
le bonheur est i la campagne sur
leurs terres dans leurs modestes oc-
cupations. .

Fidèles aux traditions de leurs an-
cêtres, leur unique ambition était
de déboiser de défricher des terres
nouvelles afin d'agrandir leur do-
maine,
Ne désertons pus ces champs dé-

frichés par nos pères, ils y ont trou-
vé leur salut, nous y trouverons le
nôtre, car c'est lu colonisation et
l’agriculture qui suuvegarderont no-
tre avenir national pour le plus
grand bien de la religion et de la
patrie, ,

ACADEMIE ST.LOUIS DE
GONZAGUE |

DESTRIBUTION DES PRIX

 

Léodore Labbé décerné à M, Ar-
mand Bédard,

; Te Année
Kxcellence: Médaille d'or offerte

Couture, 3 — Jean-Marc Kirouae,

4 — Yvon Pépin, 5 — Gaston Beau-

det.

Be Année A

1 — Alcide Zakaib, 2 — Gérard

Malo, 3 — René Jutras, —4 Chs-

Auguste Lenneville, 5 — Onil: Dési-

lets.

Be Année B
1 — Raymond Roux, 2 — Jean-

Mare Michel, 3 — Raymond De
mers, 4 — Jean-Louis Auger, 5 —
Jean-Marc Bergeron,

de Année À
1 — Roland Michel, 3 — Philip-

pe Lachance, 3 — Charles Leblanc,
& — Guy Denoncourt, 5 — Edouard

Houle, :
4e Année B

1 — Joseph Boulanger, 2 — Ber-

trand Jutras, 3 — Odjlon Poulin,

4 — Benoit Trottier, 5 — Gaston

Lambert.
enfants (à demi dose). Ce for Ÿ|chement aux objets de la nature, |pleux souvenirs 3e année Otant UEMOGENOL Faguet &|qui les premiers ont frappé nos re-| Aussi quolqu'ils ne traversalent bar| peau décernée à M.| ; — paul Poirier, 2 — Jacquesso vend chez les pharmaciens,

§|

garda, et qui ont été témoins de nos|point la frontière de la patrie cana-| uy. Goulet, 8 — Georges-André Gi-les bons marchands ou envoi

&

premiers pas dans la vie, dienne, 11 leur avait semblé partir| Catéchisme: Crucifix offert par M.| ouard, 4 — Henri Tardif, 5 —franco à La Cie Des Remèdes Le patriotisme est un de ces sen- [pour l'exil, Cyrias Thibeau décernée à M, Roch ': b y Paul-Emile LabbéFaguet Enrg., 100 Côte de la timents que l'auteur de la nature| Ces braves, aux bras robustes en- Daveluy JMontagne, Québec. a gravés lul-méme dans le fond deltamant la forêt et la faisant recu- ’ Ze Année À l'âme humaine,
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QUAND un accident ou la maladie
vous terrasse, c'est alors que vous
vous rendez compte de la valeur
de votre téléphone, Il vous met en
communication instantanée avec le
médecin. Avant l’arrivée de celui-
ci, vous téléphonez à la pharmacie

pour commander les produits et
préparations indispensables en pa-
feille circonstance. Votre téléphone
c'est la sentinelle qui veille jour et

nuit pour vous protéger contre le
danger. Entre temps il aplanit vos
difficultés de mille manières et
rend votre vie plus pleine et plus
heureuse.
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VOTRE TELEPHONE au] leur

ler verg le Sud, qui dira leurs dé-
ceptions leurs chagrins, leurs alar-
mes,

lls aimajent la terre, et la dé-
frichaent avec goût, courage et fier-

Celui qui aime la terre ne se
plaint pas de la dûreté des travaux,
el les journées ne sont pas trop
longues,
Non seulement, ils étaient aux

prises uvec les grands arbres de la
forêts, Îls étaient en prole aux souf-
frances el aux privations de toute
espèce,

Ils souffraient du côté du loge-
ment, souffrant aussi du côté de la
nourriture suuffrant du côté des
voles de communications, souffrant
du manque de bons chemins pour
aller écouler les produits de leur
terre et se procurer les choses né-
cessaires à la vle,

Cependant ce peuple affligé était
résigné à la Providence qu'il bénis-
sait toujours malgré les cruelles é-
preuves auxquelles il était soumis,
il ne faisait entendre ni plainte ni
murmure ll avait foi dans l'avenir
l'espérance brillait dans le lointain,
comme une lumière faible mails suf-
flsante pour soutenir son courage.

C'est à la constance et à la per-
sévérance de cette population a de-
meurer sur ces terres qu'elle avait
défriché que le Canada dont l'éta-
blissement des Bois-Francs, de cet-
te contrée si franchement canadien-

Pour un don sans égal

Je désire le ciel!...
O mon Dieu!...

Anglais: Volume offert par M, Al-
bert Morissette, Ins. décerné à M,
Gaston Beauchesne.

Ce Année
Kxcellence: Un $2.60 offert par

M, J-H. l’atry décernée à M, Ro-
bert Hamel.

Cathéchisme: Prix offert par les
Chevaliers de Colomb décerné à M,
Paul-Emile Simoneau.

Francais: Volume offert par M,
C. S, Lespérance, décerné à M. Ro-
ger Couture.

be Année “A”
Excellence: Volume offert par M.

Albert Morissette, Ins. décerné à M,
Alcide Zakaib,

Ze prix de concours: Plume et
crayon offert par M. Arthur Gama-
che, décerné à M. GérardMalo.

3e prix de concours: Volume of-
fert par le Collège S-C. décerné à
M. René Jutras,

be Année B,
ixcellence: Volume offert par M.

Albert Morissette, Ins. décerné à
M, Raymond Roux, —

Ze prix de concours: Volume of-
fert par le Collège B-C, décerné à
Euclide Jutras, décerné à M. Ray- mond Roux, \

DetretreatOltlilriots
e

Première Messe
Cesse donc, 6 mon coeur, d'exaler une plainte!
immolant en ce jour Jésus-Christ sur l’autel,
Dans les honneurs rendus à la Trinité saînte,
Tout pécheur que je suis, j'ai surpassé le ciel,

Ft tout fut accompli, quand ma main consacrée?
Pour Dieu de I'Homme-Dieu versa le sang béni.
Alors ma gratitude, au bienfait mesurée,

a rendu l'infini!

mais laissez-moi la terre,
laissez-moi vivre longtemps encor.

lei-bas f'ai la Messe!...
Aux dons du paradis ce terrestre trésor. !

et mon amour préfère

1 — G, Lambert, 2 — M, Lam-

bert, 8 — F. Houle, 4 — B, Fillion,

§ — J.-P. Hince,

20 Année B

1 — René Poisson, 2 — Gérard

Houle, 3 — André Monfette, 4 —

Onil Métivier, 5 — Roger Lefebvre,

1ère Année

1 — Gérard Parent, 2 — Joseph

Laprise, 3 — André Lamirande,

4 — Bruno Hébert, 5 — Marçel

Tourigny,

 

TOUTE LA FAMILLE L'AIME

Mme Dora Schuman, de Baxter,

Iowa, écrit: “Je ne puis assez re-

 

 
 

 

CHATEAU GRAND UNION | Ÿ

Distillé et embouteillé au Canada sous la
surveillance directe de

JOHN de KUYPER & SON, Distiliateurs
otterdam, Hollande - Maison fondée en 1695 
 

VICTORIAVILLE FURNITURE, LIMITED
Victoriaville, Qué.
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O divin sacrifice! 6 repos de ma vie!
Gloire, rassasiement de la Divinité!
C’est aussi de toi seul que je me rassasie;
Et je voudrais t’offrir durant l'éternité,

COUCHER ET DE SALLE A MANGER EN PLAQUE DE
NOYER COMBINE DE MERISIER SOLIDE, SERVICEDONNEZ . A DEJEUNER, ET ARTICLES EN FIBRE.«+... QUE VOUS LUI      
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LENICOLETAIN, MERCREDI LE 24 JUILLET 1935.

 

 

L'Heuve Littéraire

 

L'Influence de la femme

 

Si on remonte sux époques les plus reculées, la femé
me alors était un être inférieur, esclave, sans liberté
pour se soustraire aux caprices du maître. Aujourd'hui
relevée, regénérée par le christianisme, la femme règne
sur le monde; si elle abuse de sa liberté, si elle est disso-
lue et avilie, c'est parsa volonté: l’hommefaiblit parfois
devant la beauté, mais il respecte et s'incline toujours
devant la vertu.

Si l'on considère la femme d'hier et celle d'aujour-
d'hui par le coeur, elles ne diffèrent en rien; si on les
compare par leur intelligence, elles sont de forces égales,
seulement les circonstanoes, les moyens n'ontpas été les
mêmes pour faire valoir,

Molière dans ces “Femmes Savantes” ridiculisait
celles qui tentaient de s'instruire: il ne pourrait certes
pas contraindre celles de nos jours, à peiner sur quelque
métier, & filer l’étoffe de leurs toilettes, quand la manu-
facture les fabriques pour elles, oe serait jeter la pierre
aux grandes inventions si multiples, si améliorées, l’on
nepeut faire reculer ni arrêter l'aiguille dont la marche
acçoëlérée tourne sans cesse autour du grand cadran du
Progrès.

Gependant, l'orgueil, l'indépendance semblent inspi-
rer la femme de nos jours. Jadis ou lui faisait sa vie, au-
jourd'hui elle veut se la faire elle-même; autant celle
d'hier était d'intérieur et montrait de timidité, autant cel-
le d'aujourd'hui semble être obligée de paraître et lutte
d'audace, de témérité et d'ambitlon; son imagination, son
héroisme, son exaltation se sont changés en un seul mot:
Intérêt] ..

Mais si:les moeurs changentlafemme dans ses habi-
tudes, ses manières et, sa vie, son coeur ne doit pas subir
Ip loi de la transformation, c'est-à-dire, que son rôle de
mère‘d'épouse, de fille ou de soeur doit toujours rester
le même à travers les temps et les âges; sa tâche est non
seulement difficile elle est glorieuse; son influence sur
le monde est puissante; son pouvoir est immense et ter-
rible: combien d'hommes doivent leur bonheur ou leur
malheur à uñe femme? combien y en a-t-il qui sont à
bénir ou à maudire en elle l'instrument de leurs victoires
oude leurs défaites? Est-ce que les hommes d'Etats les
sages et les puissants du monde, n'ont pas de tout temps
proclamé hautement qu'ils devaient à une femme, leur
osition, leur pouvoir et leur gloire? Lincoln, le grand

libérateur de l'esclave, lequel.a cimenté l'unité d'une na-
tlon divisée, était soulenu, stimulé dans ses . ac-
tions par le ‘souvenir de celle qui avait été l'inspiratrice
de sa vacation: Ann:Rulledge, ga douce fiancée qui lui a-

. Veitenstligné lès premiers élémerits de graimaire‘ét dont
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la mort prématurée avait laissé dans son coeur et sur sa
figure une tristesse qui ne devait le quitter qu'à la mort;
Napoléon Bonaparte a aussi payé son tribut à la femme
quand il a dit: “Je gagne des pays et des empires, mais
Joséphine fait la conquête des coeurs”! et Bismark, cet
homme au coeur de lion qui à lui seul à fait plus pour
l'Allemagne que douze ensemble n’ont pu accomplir,
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L'INSTANT MUSICAL

 

Chansons qui accompagnaient les

danses et chansons qui berçaieut la
rêverie de la châtelaine au rouet,
prs qui rythmaient la récitation des
poèmes, tout — sans parler du

chant d'église et de ses formes con-

sacrées — prouve quelle place le

moyen Age faisait déjà à la musi-
que.

Mais il ne fut guère plus riche
en instruments que n'avait été l’an-

tiquité, À côté de sortes de tam-

bours dérivés du tympanon antique

et de trompettes plus que rudimen-
taires, on ne compte guère jusqu'au

XIe siècle qu'un instrument à cor-

des, le “crouth”, en usage déjà

depuis longtemps chez les bardes

bretons, Qe “Crouth” tenait’ de la

lyre antique: il ge compossit d'un
plateau de bois ajouré sur lequel
étaient fixées trois cordes qu'on ra-

[elait à l'aide d’un archet grossier en

forme d'arc.

Puis, les airs devenant un peu

moins monotones, on eut besoin

d'un instrument plus compliqué; ce
fut la “Vielle”, l'instrument des
trouvères et des jongleurs, Les cor-

des de la ‘‘vielle”, au nombre de

cinq (deux de plus dans le

“Crouth”) ne sont plus attachées
sur une simple plaque de bois, Ce

plateau est remplacé par une véri-

table caisse de résonnance ayant
pour objet d'augmenter consldéra-
blement la sonorité. De plus, cette

caisse se prolongeea par un manche

qui permit au musicien d'agir sur

Jes cordes au moyens des doigts, et,
par suite, de modifier à son gré les
sons.

 

BXPLICATION FLATTEUSE

 

-Un cultivateur portait des poires
ÿ son nouveau propriétaire, bomme

|Bpesl laid que les sept péchés capt-

jeux ensemble, Dans la cour du oh.
teau, où il entrait pour la premid.
ve fois, depuis l'arrivée de ce châte-

Jain, deux singes se jetèrent sur
. |gon panier et‘lul mangèrent une de-
mi-dousaine de ses plus beaux
fruits, Ces nobles quadrumanes por-

taient, suivant la mode de ce temps-

|là, des casaques de toile d'or, des
toqües ornées d'un plumet et la da-
gue au côté. Le paysan, qui n'avait
jamais vu de singe et qui ne soup-
çonnait pas, dans son simple bon

sens, que l'on pût équiper de la sor-
lé des animaux, les sajua fort civi-
lement, et, avec déférence, les lais-
sa faire. Après qu'il eut présenté
son cadeau au  châtelain, celui-ci

Jui demanda, en souriant, pourquol
il n'avait pas empli son panier,
—I était plein, Monseigneur,

.|s'empressa de ¥épondre le honhom-
ne; mais messieurs vos fils, que j'ai

rencontrés dans la cour en arrivant,

m'en ont pris chacun cing ou aix,
{des plug grosses, qu'ils m'ont paru

trouver très bonnes.

—Mes fils? mais ils sont absents!

—Ah! Dam, Monsieur, c'’étaient

deux messieurg si bien habillés que

je les ai pris pour vos fils...

—Mes singes, alors! C'est pas

flatteur votre compliment, mon bon-

homme.

-

CONTRE L'EXTINOTION DB

VOIX

 

Un remède qui ne guérit pas,

mais qui soulage pendant plusieurs

heures; il permet aux artistes de

chanter, Le mal reviendra, mais on

aura pu se faire entendre, Faites

fondre doucement dans la bouche un

morceau de borax de la grosseur

d'un pois; fl s’ensuivra une abon-

dante salivation et un éclaircisse-

ment de la voix.

MACARONI ITALIEN

Détail: 1 paquet de macaroni, 2

tasses de tomates, 4 clous de giro-

fle, 1 c, à table de beurre, 4 c. à ta-

ble d’huile d'olive, 3% gousse d'ail,

Sel ‘et poivre.

Mode de préparation:—Faire cui-

re le macaroni à l'eau bouillante sa-

lée à laquelle vous ajoutez une cuil-

lerée à table de beurre. Chauffer

l’huile d'olive, y frire l'ail, joindre

le macaroni, les assaisonnements et

les tomates passées. Falre mijoter

sur le feu pendant 5 à 10 minutes.
Servir très chaud.

SOUPE AUX POIS

Détail: 2 tasses de pois, 34 livre

de lard salé, 1 c. à thé soda à pâ-

te, 3 pintes d’eau froide, 2 petits

oignons, poivre.

Mode de préparation: Faire trem- 

s’inclinait en révérence à la seule pensée de sa mère.
EE

EEE

per les pois pendant toute une nuit

dans de l’eau froide additionnée

d'une cuillerée à thé de soda, Jeter
cette eau et cuire les pois dans de

l'eau nouvelle, Ajouter le lard sa-

lé, les oignons et les assaisonne-

ments. Laisser mijoter 4 à 5 heu-

res.

 

LE CUVTR DE LA BRAUTE

 

Je voudrais que votre Ame fasse

de votre foyer, et des autres que

vous fréquentez, comme un sanç-

tuaire domestique, où le culte atten-

dri et fiddle de Ja beauté soit com-

me une liturgie.

Rien ne la vaut ni ue la rempla-
ce dans l'éducation des enfants qui

doit se faire, pour être efficace, dans

l'allégresse des hymnes et des can-

tiques. Grandisses à cette école de

Joie et d'harmonie vos fils et vos

filles. Ne leur présentez, surtout

quand leur Ame 8'éveille, que de

beaux spectacles & contempler, que

de belles histoires à entendre, que

de beaux livres à lire, que de beaux

exemples à auivre. Il faut que leur

jeune Age s’en imprègne... La vie

avec seg luttes et ses défaites iné-

vitables les nivellera assez tôt pour

que vous ne deviez pas avoir peur
de les porter sur les cimes préco-
ces, non par ambition vaine, mais

par une sagesse prudente qui pré-

voit les contrepoids de grandeur né-

cessaires aux faiblesses naturelles de
demain, Ce n’est qu'ainsl qu'on as-

sure des harmonies en dressant des

sommets près des abîmes,

 

Haut les coeurs! Ce cri de nos

saints mystères n'est pas seulement

une loi de la vie chrétienne; {1 est

une condition de la vie tout court,

Qui ne peut être belle et relative-
ment heureuse qu'autant qu’elle s'é-
lève et progresse en toute chose,

Mgr Tissier,

 

"LA GOBLRTTE"
 

“A l'heure poétique', un soir d'é-
té, elle glisse silencieuse, légère,

grave, imposante, vers le port qu'el-

le a quitté sans adieu... se riant

des vagues folles, prometteuses,

traçant derrière elle à la clarté de

la lupe, “admirable pentinelle des

nuits” des profonds elllons d'or,

d'argent, de cristal...

Des myriades d'étoiles palpitan-

tes, inquiètes, palissent, cachent leur

front hAâve sous le rideau d'azur,

car l'éminent “Spécialiste de gan-

té’ danse, rit là haut, en pourpre

de fête, et la ‘meesagère nocturne”

au lieu d'arrêt s’essouflle, l'encre

jeté se berce mollement, s'endort

sous la caresse matinale de la bri-
se entre deux firmaments,

Corinne Duval,

Nicolet,

 

- BEAU CADEHAU AUJARDIN
ZOOLOGIQUE

Afin de témoigner de leur vif in-
térêt à l'égard des oiseaux de chez-
nous l'hon, M. Raoul Grothé et M.
Jos Simard, de Montréal), viennent
d'offrir chacun une volière au Jar-
din zoologique de Charlesbourg.

C’est l'intention de la Société z00-
logique de Québec de faire construi-
re ces cages sans retard afin d'y
mettre, au cours de la présente sal-
son, quelques espèces d'oiseaux ca-
nadien qui n'ont pa encore été mon-
trés au public faute de cages.

 

LA MINUTE GAIR
NN

“Hélas!” soupira l'héritière, “I'ar-
gent est la source de tous les

maux.” ‘Mademoiselle Jingleton,”

dit-il plein d'émotion, “si vous avez
jamais besoin de quelqu’un pour

partager vos peines, j'espère que

vous n’hésiterez pas à m'envoyer

chercher.”

Lui: “Je vdug Ai apporté un pe-

tit singe pour vous amuser, ma

chérie.” ‘Oh, comme vous êtes bon!

Maintenant, vous ne me manquerez

plus quand vous serez absent.”

“Je ne vois pas pourquoi certaf-

nes gens tiennent un agenda; je

puis garder toutes mes affaires dans

la tête.” “C'est une bonne manière;

mais tout le monde n’en a pas la
place.”

Jacques: “Alors, je puis vous em-

brasser?” Perdita (rougissante):

“Quelquefois, à l'avenir, Jacques.”

Jacques vivement: ‘‘Quand?’’ Perdi-

ta: “La veille de demain.”

Professeur: ‘‘’Toutes les fois que

je vous vois, vous me rappelez tou-

jours un savant très renommé”

‘Soyez sûr que j'en suig très flatts;

et qui est ce savant?” ‘Darwin.’

Employé: “Je ne puis lire cette

lettre, elle est si mal écrite” Pa-

tron. ‘’Peub! n'importe quel âme

peut lire ça, passez-la mol.” 

 

 

es?toujours une

il existe un air de repos tranquillel
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CUISINE..
....DETE

Pensezeux travaux pénibles qu'élimine un poêle électriquel Faire la cuisine
l'été n'est plus une tâche fatigante . | la cuisine n'est plus surchauffée
. +» la maison demeure fratche . . . Il n'y a plus de poussière et saleté . .

C'est si facile de rendre votre cuisine semblable à la sienne . . . votre élec-
tricien local peut faire l'installation d'un poêle électrique dans quelques
heures—et plus important encore, il peut le vendre à des conditions telle-
ment faciles qu'il vous coûte en réalité que quelques cents par jour. Alors
pourquoi retarder? || y a un modèle fait exactement pour votre cuisine—
et à un prix qui conviendra à votre boursel

Vatre marchand local vous offre un choix varié
de poêles électriques,

Publiée par — Canadian General Electric Co., Canadien
Westinghouse Co, Northern Electric Co., conjointement avec

THE SHAWINIGAN WATER & POWER COMPANY
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TC Ra
FREINS

HYORAU-

CRETE LIQUES.

D8 VITNSSES | MLEE

>.

TOURELLE
[IWI
SOLIDE

CU
Z 7

PA
x]

SIX ET HUIT EN LIGNE
VALEURS GENERAL MOTORS
 

DE MEME QUE LE PONTIAC EST CONSTRUIT POUR

VOUS DONNER LE PLUS HAUT DEGRE DE JOUIS-

SANCE D’AUTOMCBEILISME A BAS COUT, NOUS,

EN NOTRE QUALITE DE DEPOSITAIRES PONTIAC,

SOMMES ORGANISES POUR VOUS DONNER LE

SERVICE LE PLUS SATISFAISANT.  
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PRIX

DEPUIS 93b

(pour le Coupé Six Régulier
à 2 places)

licence,

l'usine, depuis $1149,

(1) BAS PRIX Le prix du Pontiac pour

1935, est à la portée de presque tous les

Canadiens qui achètent de nouveaux autos.

Nul autre automobile de ce groupe ne vous

donne toutes les caractéristiques du Pontiac.

(2) REMISE GENEREUSE SUR VOTRE

AUTO Nous sommes prêts à vous accor-

der jusqu'au dernier cent de la valeur de

votre auto sur l'achat d'un nouveau Pontiac.

Déduisez cette remise généreuse du bas prix

du Pontiac et vous trouverez que la balance

est comparativement faible.

(3) FAIBLES TAUX D'INTERET Si vous

aimiez à étendre le paiement de cette balance

sur une période de, disons, 12 ou 18 mois,

nous pouvons arranger la chose grâce au

mode GMAC. Ceci vous permet de jouir

de votre Pontiac pendant que vous le payez

suivant votre revenu. P-ISSCF

Livré à l'usine, Oshawa, Ont.,
tout compris, sauf le [ret et la

Prix des modèles 8 cylindres à

  

J.-C. VEZINA (à FILS, VICTORIAVILLE
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IMPORTANT

Un est prié de prendre note
que le bureau des Artisans Ca-
nadiens Français se trouve au
même endroit que le bureau
dn notaire Boyer, rue Notre-
Dame.

—_ -— — ———

On sait tout....
Mme F.-X. Gagné, M. et Mme

Thinoutot, de Québec, M. Philippe
Gagné et M. Grandmont sont de re-
tour d'un voyage en auto au Lac St-
Jean. Ms ont visité Chicoutimi, Ro-
berval, Jonquières, et sont revenus
par le Parc des Laurentides.

Le Bureau Central des Examina-

teurs Catholiques a tenu ses assises

dans la ville de Nicolet ces jours

derniers, Le nombre total des aspi-

Tantes qui se sont présentées pour

obtenir leur diplôme d'enseignement

soit supérieur soit académique soit

élémentaire est de 242. Il y avait

80 aspirantes qui se présentaient au

Cours Supérieur, dont 16 religieu-

ses; et 162 au cours élémentaire.

Les examinateurs étaient MM,

Ephrem Belcourt, Inspecteur d'éco-

les A sa retraite; Henri Belcourt,

comptable; l’abbé O. Morin de 1'évé-

ché de Nicolet, l'abbé Henri Thi-

bault de l'évêché de Nicolet, J.-C,
Mercier, professeur à l'Ecole Nor-

male de Nicolet. Les résultats de ces

examents ne seront connus qu’à la

fin de l'été.
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Dernièrement au séminaire de Ni-

colet il y eut un conventum des

élèves de la classe de 1915. Parmi
ceux qui sont venus à l'appel de

leur Alma Mater, mentionnons: MM.

Aibert Allard, Arsène Beauchemin,

Lucien Béliveau, Lucien Bibaud,

Gustave Charland, Georges Coté,

Paul Deneau, Irené Demers, Bruno

Descoteaux, Paul-E, Désilets, Albert

Dumas, Louis Philippe Fontalne,

Edgar Galarneau, Alfred Gaudet,

Lucien Gélinas, Guillaume Gill, Hee-

tor Girard, Arsène Joyal, E.-B.

Joyal, Auguste Jutras, Raoul L'AI-

lier, Antonio Landry, Henri Lara-

mée, Arthur Leclerc, Alfred Lemai-

re, Camille Lemire, Chs.-Ed Long-

val, Armand Moreau, Roger Nadeau,

Raul Ouellet, Léopold Poisson, Lu-

cien Rajotte, Joseph Rivard, Benja-

min Rousseau, Marcel Rousseau,

ONC0SDOR

Salon de Modes
‘| Madame Allard désire atlirer l'attention de sa clien-

tèle sur son assortiment, toujours nouveau, de chapeaux
dernier style, dernière mode. Il y en a pour tous les
goûts et à la porté de toutes les bourses.

Elle tient aussi en magasin de très jolies robes de
maison ct de sorties: légères, élégantes et de teintes va-    

 

  

rides.

Coin Panet & Plessis

Onil Rousseau, Geo Etienne Roy,

Zéphirin Roy, Lorenzo Sinotte, Hec-

tor Tessier, Hermile Trudel, Robert

Trudel, Nérée Turcotte.

Après la basse-messe de la com-

munauté, pendant laquelle tous les

anciens ont reçu la sainte commu-

nion, il y eut réceptin fficielle de

la part des autorités du Séminaire,

et le midi un grand banquet fut ser-

vi dans le réfectoire des prêtres

pour les anciens en conventum. Il

y eut des discours et des promena-

des dans iles boig du séminaire, et

deux jours après eette magnifique

réception tous repartirent vers leurs

foyers pour la reprise de leurs af-

faires. Co

o 0 o

Dimanche dernier il y eut une

grande parade sur le terrain de la

tombola organisée par les Révdes

SS. aA; de Nicolet, comprenant

des exercices de culture physique

faits par les orphelins de l’hôpital-

orphélinat du Christ-Roi de Nicolet.

Cinquante petits orphelins sous la

direction du professeur Walter

Roux de Victoriaville déployèrent

une telle habilité, que la foule pré-

sente à cette manifestation de force

physique chez les petits, ne cessa

d'applaudir frénétiquement et les

jeunes et le professeur.

Le sepctacle était magnifique, des

enfants de cinq à dix ans formant

des pyramides vivantes d'une beau-

té frappante, des mouvements régu-

jeux d'acrobatie merveilleux, enfin

des tours de force que seuls des en-

fants bien entrainés et bien en san-

té peuvent opérer.

La population de Nicolet a fort

gouté ces jeux olympiques faits par

des enfants de Nicolet.

o 0 o

LA POLITIQUE

Ces jours derniers dans Nicolet il

vue des prochaines élections. Men-

ges présents: MM. Lucien Dubois,

cher député de Yamaska, et C. Du-

té de Yamaska. Le nouveau comté

sion faite au dernier parlement une

de Nicolet, sous le nom de comté 
UNE VISITE EST SOLICITEE

Madame Allard 2 o
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NICOLET.  

LE NICOLETAIN, MERCREDI LE 24 JUILLET 1935,

Nicolet-Yamaska,

o 0 o

La fanfare de la Philarmonique

de Nicolet est allée prendre part à

la réunion des fanfares interprovin-

ciales, qui eut lieu à Drummond-

ville dimanche dernier.

o 0 o

La Tombola organisée par les

Rév. SS. Grises de Nicolet au profit

des oeuvres de charité, bat son

plein. Des centaines de personnes

se massent tous les soirs sur le ter-

rain, et prennent part aux différen-

te attractions qui s’y trouvent.

o O o

M. Arthur Loiselle,

est à Nicolet.

M. C. Rogers de Montréal est de

passage à Nicolet.

M. Jean Deschamps de Sorel par

affaires à Nicolet.

M. Robert Gagné, de Sorel par af-

faires à Nicolet.

M. L.-O. Ferron de Sorel est à Ni-

colet.

M. J. E. Poirier de Vaudreuil est

à Nicolet.

M. B. Simmons de Victoriaville

est de passage à Nicolet.

M. H Ash Dearow de Montréal

en visite à Nicolet.

M. J.-E, S'Eow, de Digby, Nouvel-

le-Ecosse est de passage à Nicolet.

M, S. Lessard de Soel est à Ni-

colet.

M. et Mme J. Hersperger, de

Erie Pennsylvanie E. U. sont en va-

de Montréal

liers, d’une technique parfaite, des [CANce à Nicolet,
M, et Mme A. M. Onahan de Erle

Penn. en vacance à Nicolet,

M. et Mme C. Le Germain de

Montréal en vacance à Nicolet.

M Louis Bouvier de Montréal de

passage à Nicolet.

M, E. S. Boyer de Shawinigan

Falis par affaires à Nicolet.

M. 8. Pouliot de Québec par af-

faires à Nicolet.

M. Hercule Giroux de Montréal
y eut un caucus du parti libéral enlest à Nicolet.

M, A. A. Garon de Montréal de
tionnons comme principaux personna-|passage à Nicolet.

M, J-A. Lefebvre de Valleyfield,
député actuel de Nicolet, Aimé Bou-lest à Nicolet.

M Galipault, de Valleylield est à
maine, organisateur libéral du com-[Nicolet.

M, et Mme Alf. Doré de Roberval
de Nicolet comprend, selon la divi-|sont de passage à Nicolet.

M. et Mme Jos Gervais de South-

partie de l'ancien comté de Yamas-lpridge Mass, sont en visite à Nico-
ka et une partie de l'ancien comté let,

Mlle Nelly Bazinet de Southbrid-

ge Mass à Nicolet.

M. et Mme Paul Lacerte de

Southbridge Mass à Nicolet.

M. et Mme Jos Gervais de South-

bridge Mass à Nicolet.

M. Hamilton Lacerte de South-

bridge Mass. était de passage à Ni-
M. et Mme A, Bergeron.de Shawi-

nigan Falls, à Nicolet.

M. et Mme Antonio Beaudet de
Nicolet sont allés passer une semai- |
ne à Montréal,

Mlle Jeannine Lefebvre est reve-

nue d'un voyage aux Etats-Unis,
Garner et Worcester, Mass,

M. Jacques Lefebvre est de passa-

ge chez sa mère Mme Dr W. Le-

febvre, Nicolet.

. M. A. Moisan de Montréal est à

 

 

Quelques mots

sur le Canadien National
En 1934, le Canadien National à payé près de 100 millions de dollars en traitements

et salaires à un nombre moyen de 74,774 employés. Ses trains ont circulé
sur un réseau d'environ 23,676 milles, transporté plus de 10 millions de
voyageurs ainsi que 44,719,477 tonnes de marchandises, d'une valeur de
plusieurs centaines de millions de dollars,

Durant la même période, le Canadien National a repris À son service un grand
nombre d'employés qu'il avait du mettre À pied par suite du ralentisse-
mentdel'activité économique. Ses transports de marchandises se sont
accrus dans une proportion de 18% en regard de l'année précédente. Le
parcours moyen de chaque chargementfut de 376 milles, Les voyageurs,
au nombre de plus de 10 millions, qui ontutilisé ses lignes, y ont dépensé
$16,331,229, soit environ $1.62 chacun sur une distance moyenne de
soixante-onze milles ec trois-quarts.

Ces données statistiques disent éloquemment l'ampleur des services qu'assure le
Canadien National au public de ce pays. Elles révèlent une progression
sensible du volume de ses affaires par rapport à 1933, laquelle s’est tra-
duite par le remploi d’un grand nombre de gens,le paiement de sommes
plus considérables en traitements et salaires, ainsi que par une augmenta-
tion appréciable du pouvoir d'achat du consommateur canadien; bref, une
situation dontil y a lieu d'être satisfait,

11 est permis de croire qu'une amélioration graduelle de la situation du Canadien
National, outre qu'elle perpétutru et amplifiera ces résultats, psofitera
grandementà la collectivité canadienne.

Cette année, le Canadien National, la plus Bigantesque entreprise ferroviaire de
l'hémisphère occidental, coopère étroitement à la campagne nationale
entreprise pour combattre le chômage et restaurer l'activité industrielle
au pays. Ce réseau se croit donc justifié de vous demander d'utiliser
d'avantage ses services de transport, de messagerie, de télégraphie et
d'hôtellerie,
national et le pays tout entier et vous aurez pleine valeur pour votre argent;

Enle faisant vous aidez matérielle

Le Canadien National délivre, l'6t6, des billets
d'excursions et de voyages à prix réduits,

Renseignez-vous auprès des agents,
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Un.«plaisir des

anciens
Mêmedans le bon vieux temps,
les fumeurs s'y connaissaient et
préféraient la saveur du tabac
naturel cultivé dans notre cher
Québec, Ce même bon tabac
est partout en demande aujour-
d’hui et donne plussatisfaction
que jamais! C'est l'Alouette,
l'incomparable tabac nature),
produit de la belle province de
Québec,

Conserve:
les Cart 10
Gagnantes f

   

    

 

LE TABAC À PIPE

ALOUETTE
est le choix des connaisseurs,
La Cie B, HoudeLimitée—Québec _   

Nicolet.

M. T. E. Roy de Montréal à Ni-
colet par affaires

M, J.-E. Vinette, de Montréal, de
passage à Nicolet.

M, E, Souard de St-Hyacinthe de
passage à Nicolet.
MM, J. W, Hipse, J. H. Désy et

L. J. Dionne de Montréal sont à Ni-
colet par affaires. *

M. J. A. Boucher de Sorel est à
Nicolet.

M. Lomer Cantin de Québec est
à Nicolet ces jours-ci.

M. Ulric Boucher de Montraël, à
Nicolet, i

M, J. Emery Lalonde de St-Hya-

cinthe est de passage à Nicolet,

M. J. BE. Bessette de Montréal est
de passage à Nicolet.

M, X. N. Rodrigue de Québec est
en visite à Nicolet.

M. Harry Valentine de Montréal

est à Nicolet ces jours-ci, ;
M. N, Déry de Montréal est à Ni.

colet pour quelques jours,
M, C, G. Roy de Cowanaville est

de passage & Nicolet, - |
Mlle Marcelle Page de Montréal

et son père Auguste Page sont de
passage à Nicolet chez des parents,

M, J.-N. Lambert de Montréal est
à Nicolet,

M. J. R. Dufort de Montréal était
à Nicolet dernièrement,

M. M, Mélançon de Québec était
à Nicolet dernièrement.

M, A. Jean de St-Hyacinthe était
à Nicolet ces jours-ci,

M, H, Marier de Montréal était à
Nicolet dernièrement, i

M. J. M. Dupont de Victoriaville
et M. D, Timmons de Victoriaville
sont à Nicolet pour quelques jours.

M. et Mme Albert Landry d'Ot-
tawa sont à Nicolet pour quelques
jours,

M. et Mme D, A. Daignault de
Montréal sont à Nicolet ces jours-ci.

M. et Mme A. W. Clapper de Sel-
kirk N, J, sont venus à Nicolet.

M, Meredith Clapper de Ossiming
N. Y. est de passage à Nicolet,

Mlle Verona B. Clapper de Balls-
ton N. Y. est à Nicolet ces jours-cf,
MM. Geo. Bélair, Herbert Finn et

Joseph Areno de Valleyfield sont à
Nicolet. |

Mile Corinne Allard de Nicolet
est à Trois-Rivières chez des amis.

Garde Lucile Lupien de Nicolet
est à Montréal chez des amis.

M. Maurice Lupin de Tolédo O.
est retourné chez lui après une va-
cance de un mois à Nicolet.
————

BUCCES EN MUSIQUE

Agathe, fille de M. et Mme Jos,
L. Proulx, marchand de cette ville,
8 subl son examen de musique
cours supérieur, avec très grande
distinction à l’académie do musique
de Québec. Mlle Proulx a aussi ob-
tenu une bourse et une médaille
Soeur Alix des Rev. SS. de l'As-
somption de la Ste-Vierge de Nico-
let était la directrice de Mlle Proulx.
Sincères félicitations à Mlle Agathe
Proulx,

 

FEU LEOPOLD HAMEL

 

Un des plus vieux citoyens de Ni-
colet est décédé à Nicolet le 18 cou-
rant, à l’âge vénérable de 86 ans et
sept mois, dans la personne de M.
Léopold-Henr! Hamel, marchand
durant 57 ans, seigneur du comté
de Nicolet et Juge de Paix. Le dé-
funt était avantageusement connu
dans le monde des affaires. Il laisse
dans le deuil ses deux filles: Mme
P, Coulombe, épouse de feu P. Cou-
lombe, photographe, de Nicolet, et
Mme P.-E. Gélinas, épouse de feu
le Dr P.-E. Gélinas, de ‘Pierreville; 

ses petits-enfants: Lucile et Gracto-
se Coulombe, Tancrède jCoulombe,
épicier à Montréal; les Drs Henri et
Lucien Gélinas, tous deux attachés
au service de l'hôpital Notre-Dame
de Montréal. Monsieur Hamel avait
épousé Marie-Anne Dauplaise, qui
l'a prcéédé dans la tombe il y a
treize ans. Les funérailles ont eu
lieu en la cathédrale de Nicolet, lun-
di, le 22 courant, à neuf heures et
demie, Nos sympathies à la famille.

PROFESSION RELIGIEUSE AU
PRECIBUX - SANG

Dernièrement, dans la chapelle

du monastère du Précleux-Sang,
Mlle Marie Rondeau, de Ste-Elisa-
beth de Warwick, a prononcé ses
derniers voeux. Elle portera en re-
ligion le nom de St-Jean de l'Eucha-
ristie. Le sermon de circonstance &
été donné par l'abbé Elzéar Bonin,
curé de Ste-Elisabeth. On remar-
quait la présence de tous ses pa-
rents, de plusieurs Soeurs de l'As-
Lsmption, de Son Excellence Mgr J.-
S.-H, Brunault, de M. l'aumônier
Lemaire, des Révérends “Frères Ans
selme et Gilles, des E. C. La quête
fut faite par Mlle Corinne Duval.

ToutNicolétain doit
savoir que...

‘ (Suite)

 

47,—Les Pins de Nicolet ont été
chantés par un nicolétain, M. Louis
Fréchette, proclamé en 1880, notre
poète national, 11 l'a fait dans des
strophes d’un puissant lyrisme.
48~De 1803 à 1881, élèves et

professeurs se rendaient à l'église
paroissiale les dimanches et les têtes
d'obligation. Depuis le mois d'ooto-
bre 1331, les offices religieux pour
la communauté se firent toujours
dans la chapelle du nouveau collège,
à l'exception de la golennité de ‘la

|Fête-Dieu, P. 262,
4v,—L'existence légale du Sémi-

naire de Nicolet fut assurée le 10
décembre 1821, Dar l'obtention de
lettres patentes royales portant les
siguatures du roi Georges IV et du
gouverneur Dalhousie, Ce document,
unique dans l'histoire de nos sémi-
Naines canadiens, accordait sans res-
triction tous les pouvoirs et privilè-
ges que Mgr Plessis avait demandés
pour la conporation légale qui de-
vait désormais régir l'institution ni
colétaine, P, 111,
50.—Ce n'était pas chose facile à

cette époque d'obtenir un tel acte
d'incorporation en faveur d'une ins-
titution catholique, Il fallut toutes
les riches ressources de l'esprit et
du coeur du grand pontife canadien
pour arracher peu à peu à Londres
la rconnaissance des droits de l'H-
glise catholique au Canada et mener
à bonne fin les délicates négocia-
tions qui visaient un triple but: la
division de son vaste diocèse, la
charte royale du Séminaire de Ni-
colet et la conservation des biens
des Sulpiciens. -

51-—Les deux cloches actuelles
du Séminaire ont été bénites le 17
janvier 1838, par M, Dumoulin, cu-
ré d'Yamachiche et ancien élève, M.
le Supérieur Raimbault fit le ser-
mon de circonstance. P. 206.
52—Pour commémorer la procla-

mation du dogme de l'Immaculée-
Conception, il y eut au Séminaire un
triduum solennel d'actions de grêâ-
ces, à la suite duquel on bénit une
statue de la Vierge Immaculée, que
l'on plaça au frontispice du Sémi-
naire à l'endroit occupé par 8, Ra-
phaël, ‘

58~=En 1874, la statue de Marie
Immaoulée fut transportée
fronton qui fait face & la chapelle
actuelle, Hn 1081, une nouvelle
lui fut substituée.

54—Dès 1874, la statue de 8.
Raphaël fut installée à la place où
elle go trouve présentement, Cette
statue avait occupé 40 ang une pla-
ce d'honneur dans la chapelle au-
dessus du maître-autel. Elle se dé-
tériora aveo les années et, en 1900,

sa place,
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 J.-Heori Bélivean
Inspecteur Général et

Organisateur en chef de

L'UNION ST-JOSEPH DE
DRUMMONDVILLE,

 

CONSTRUCTEUR
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Pour vos réparations de bâ-
tisses, vos constructions nou-
velles, adressez-vous toujours
à:

Eugène Marchand
Entrepreneur - Constructeur

NICOLET, P. Q.
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F-X. Gagné
Fabricant d'eaux gazeuses
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Essences et sirops de toute
première qualité,

Bières de toutes les marques

Distributeur de

ne ci

OÙj
p

eprt0tenterSaone

Géhlphralerteeeat

   

P
T
S
P
T
T

V
U
O
S

G
e
a
r
S
e
e

e
t

 
d
d
4
4
4
à
à
€
d
4
¢
é
à
d
4
à
/
€
4
4
à
d
€

Médecine générale

rue Notre-Dame

2 $
° $: Dr Geo. Smith

$ ex-interne $
3 des hôpitaux de Québec et de 2
$ Sudbury $

%

NICOLET, P. Q.
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La‘Compagnie de Tricot de Nicolet
Nicolet Knitting Company

H.-N. BIRON,Prop.

RUE NOTRE-DAME    

 

   
   

   
  

Avéo les compliments de

Arthur Martin
Gérant de

CONSOLIDATED OPTICAL «Q0#sLTD

’ NICOLET
20005000600000H0
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  OPTICIEN -— HORLOGER — BUOUTIER.-

81 votre vue fait défaut, consultes :l’opticien diplômé.Omer
CAMIRAND, Examen gratuit de la vue, Défauts de la vision, eorri-
gée par les vorres cylindriques et composés, _

Réparations générales de montres, bijoux et horloges,
Assortiment varié de montres, pipés, -bijoux, cadeaux.Aussi

choix complet de cartes postalse. : .

- Omer Camirand
Opticien — Horloger — Bijoutier Yo
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NICOLET,:P Q

Guild, Membre Board of Trade Montréal Corn Exchange,
Téléphone: Bell Nicolet 104 Adresse Télégraphique

Aston Jonction
Bureau et Entrepois Code Dowlings
Ave 8.-Rapheël 4e Edition

Alexandre Gaudet, MPP.
| EPICERIE &:PROVISIONS EN GROS

Etablie on 1803. ASTON JCT. P.:Q.

 

ATELIER PHOTOGRAPHIQUE-
MME PH, COULOMBE Co

Portraits, cartes postales el mortuaires, moulures,enoa-
drements, copies de vieux portraits. Agrandissement:

Les clichés sont conservés.
Impressions d’amatours à bas prix.

 

   

Entrepreneurs de Pompes Funèbres
MM. Arthur et Nap. Rousseau sont organisés pour répondre à

tous les besoins de la population de Nicolet et des environs, dans --
les cireonstanees malbhoureuses ou houreuses de l'existence,

Service d'ambulance, autos, cercueils de tous les prix, embou-

Pour les funérailles, les mariages, les baptêmes, céresses-vous
teujours à: PS ;

- ROUSSEAU &FRERE
Rue Notre-Dame CL eh

Cah ash

 

    ROLLAND LEMIRE
“GARAGE i

SPECIALITE: Peinturage d'automobile,“Distri;
buteur autorisé pour Ford: passager, camion;

L'émail Laque Moderne pour T

le fini d'automobile,

HOTEL LEFEBVRE : |
(HOTEL MODERNE). .

En-face du Couvent des ‘Rév.-Soeursde l'Assomption
Service de taxis à tous Service régulier à

 Ste-Angèle:
Départ: 8hre am. — 13hrs p.m, — 2hre pm.

   
  
  

  

 

  

  

  

   

      

  
  

   

  

   

STATION SERVICE SHELL

; RESTAURANT

Service jour et nuit.

J#R. FORTIN,Prop.
Pierreville.
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‘Manoir ROUSSEAU
Lorsque vous passez à Pierreville, si vous désirezidé-

guster un bon verre de bière, prendre .un-bon repaspré-
paré à la canadienne, avoir-une chambre-en#tout-confor-
table, n'oubliez pas d'arrêterau . 2

MANOIR ROUSSEAU

Pierreville

MILTON ROUSSEAU;Prop.
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AVIS
Monsieur Pierre Lefebvre, citoyen de Nicolet%;bien

connu, est notre représentant autorisé pour “Le Nicolé-
ain”. Il a aussi mission ‘de collecter les abonnements dûs,
solliciter de l'annonce, etc. Confiez-lui vos nouvelles.

Bon succès à notre nouveau -représentant.

Le Nicolétain.
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LE CONSTRUCTEUR

‘ Eugène Marchand
Monsieur Eugène Marchand, constructeur etbrique-

lier, est présentement à bâtir une très jolie maison sur-la

rue Notre-Dame, à:Nicolet.'Cetle nouvelle maison appar-
tient à M. Jean-Louis Métivier. Elle sera du genre Bunga-
low, et ne manquera pas d'embellir la principale rue de
Nicolet. Monsieur Eugène Marchand, entrepreneur brique-
tier de Nicolet, est reconnu pour sa compétence. Il.a déjà
donné des preuves de ses capacités, Confiez-lui vos cons-

tructions.
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